
DIMANCHE DE LA RESURRECTION – CHARNY – 04/04/2021 – MESSE A 10H30             

Ac 10, 34a.37-43 ; Col 3, 1-4 ; Jn 20, 1-9 

Ils sont finis les jours de la passion. Place à la joie pascale. Chers frères et sœurs, ce 
dimanche nous célébrons avec tous les chrétiens la résurrection du Christ. Il s’agit de sa 
victoire sur la mort et sur le péché. La mort a été anéantie par Celui qui était suspendu sur 
la croix. Nous pouvons dire avec l’apôtre Paul : « O mort où est ta victoire, o mort où est ton 
aiguillon » ? Ce matin nous baigne dans la joyeuse lumière de Pâques. Nous pouvons alors 
chanter : Christ est ressuscité, alléluia.  

Comment s’est-elle passée cette résurrection. Nous savons que ce n’est pas sous le regard 
d’un témoin que le Christ est ressuscité. Le récit de la résurrection n’est donc pas un 
reportage. Cet événement s’est produit sans que personne ne puisse le voir pour le décrire. 
On n’entre pas dans la résurrection de Jésus par des arguments ou une démonstration mais 
par la foi. C’est dans cette disposition d’esprit que nous allons parcourir le récit de la 
résurrection telle que racontée par l’évangéliste Jean. 

Dans l’Évangile que nous avons entendu Marie-Madeleine a fait preuve d’un grand courage. 
Elle n’a pas eu peur ni des ténèbres de la nuit, ni des menaces qui pesaient sur les disciples 
de Jésus après sa mort, ni des préjugés défavorables sur les femmes de son temps. De 
bon matin, elle se rend au tombeau. Mais quand elle y arrive, elle voit que le tombeau est 
ouvert et vide. Elle en déduit qu’on a enlevé le corps de Jésus ; elle court prévenir Pierre et 
Jean ; tous deux arrivent devant le tombeau vide; ils ne retrouvent que les linges et le suaire 
qui avait entouré la tête de Jésus. Jésus a déjà quitté les lieux, il a abandonné le tombeau. 
C’est à Pierre et à Jean que Marie-Madeleine annonce la Nouvelle : Pierre, celui qui a renié 
Jésus et à qui Jésus a remis les clés de son Eglise et Jean, le fidèle ami jusqu’au pied de 
la croix. Arrivé le premier au tombeau, Jean laisse, par déférence, Pierre passer devant lui. 
Là où Pierre ne fait que regarder sans voir, Jean, l’intuitif, l’aimant, « vit et il qui crut ». La 
foi en la résurrection de Jésus ne passe pas par des preuves ou des reliques. Pierre a beau 
avoir devant les yeux la tombe ouverte et parfaitement rangée, il regarde et ne « voit » pas. 
Jean, lui, voit et il croit. Il ne s’agit pas d’une vision des yeux, mais une vision du cœur. Sa 
foi n’est pas dans sa tête. Elle est dans son cœur aimant. C’est à cause de cet amour que 
Jean a couru plus vite ! C’est à cause de cet amour qu’il a cru le premier. Pierre croit par la 
suite. Cette foi transforme la vie des disciples. Ils seront les hérauts de l’évangile. Ils 
transmettront le message d’amour confié par leur Maître. Dans le livre des actes des 
apôtres, les apôtres, et particulièrement Pierre, ont proclamé partout et toujours la bonne 
nouvelle de la résurrection du Christ. La première lecture que nous avons entendue en 
constitue un exemple. « En ces jours-là, quand Pierre arriva à Césarée… il prit la parole et 
dit : …Jésus de Nazareth, Dieu lui a donné l’onction d’Esprit Saint et de puissance. Là où il 
passait, il faisait le bien et guérissait tous ceux qui étaient sous le pouvoir du diable, car 
Dieu était avec lui. Et nous, nous sommes témoins de tout ce qu’il a fait dans le pays des 
Juifs et à Jérusalem. » Celui qu’ils ont supprimé en le suspendant au bois du supplice, Dieu 
l’a ressuscité le troisième jour. Il lui a donné de se manifester, non pas à tout le peuple, mais 
à des témoins que Dieu avait choisis d’avance, à nous qui avons mangé et bu avec lui après 
sa résurrection d’entre les morts. » Ac 10, 38-41. 

Nous sommes nous aussi devant l’épreuve de la foi. Il faut franchir le pas du doute pour 
croire. Il faut avoir confiance pour croire. A celui qui n’est pas amoureux, ou n’a pas une 
fibre sensible le bouquet de fleurs ne dit rien. Nous ne voyons jamais, au sens strict, l’amour 
de ceux qui nous aiment. Nous n’en avons que des signes ténus et fragiles qu’il faut savoir 
déchiffrer avec les yeux du cœur, avec les yeux de l’amour.  



C’est à cause de cet amour que Jean a couru plus vite ! C’est à cause de cet amour qu’il a 
cru le premier. Et nous, avons-nous cette fibre amoureuse pour croire.    

Accepte que Jésus Ressuscité entre dans ta vie, accueille-le comme un ami, avec confiance 
: Il est la vie ! Si jusqu’à présent tu as été loin de Lui, fais un petit pas : il t’accueillera à bras 
ouverts. Si tu es indifférent, accepte de risquer : tu ne seras pas déçu. S’il te semble difficile 
de le suivre, n’aies pas peur, fais-lui confiance, sois sûr que Lui, il est proche de toi, il est 
avec toi et te donnera la paix que tu recherches et la force pour vivre comme Lui le veut. 

Le Seigneur ressuscité ne demande qu’à enlever de nos cœurs la pierre qui nous enferme 
dans les ténèbres. Il veut que la lumière de Pâques brille dans le monde entier. Il nous faut 
porter cette lumière aux autres, la faire briller autour de nous. Si nous voulons que nos 
communautés chrétiennes soient vivantes, il faut qu’elles soient missionnaires et fassent 
briller la lumière du Christ. Le Christ ressuscité compte sur notre témoignage. Il désire que 
nous soyons porteurs de cette bonne nouvelle auprès de tous ceux qui nous entourent. Qu’il 
fasse de nous des ressuscités, des témoins de la Vie qu’il donne en plénitude. Qu’il nous 
donne sa force et sa joie pour révéler aux autres la grandeur de son amour. Lui qui vit et 
règne pour les siècles des siècles. Amen. 

 


